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Après Tchernobyl en 1986, véritable « leçon pour l’humanité » selon les termes de notre 

président V. Poutine (2011), la Fédération de Russie s’est intéressée de près à la question 

environnementale. Cette préoccupation pour l’environnement a été réaffirmée avec force dans le cadre 

de la COP 21 en décembre 2015 à Paris dans l’objectif de parvenir à réduire les gaz à effet de serre.  

 

De nos jours, les symptômes d’une détérioration environnementale se sont aggravés de façon 

palpable : des inondations, des tempêtes, des incendies forestiers, le dégel du pergélisol en français, 

cette couche de sol congelée en permanence, et des vagues de chaleur sont des phénomènes qui ne 

cessent de devenir de plus en plus fréquents. 

 

Pour lutter significativement contre le réchauffement climatique, la Russie a agi et agit 

toujours à travers notre gouvernement et tous ses citoyens. En effet, en 1993, la nouvelle Constitution 

russe a adopté le droit de ses citoyens à un "environnement sain" (article 42) et a une "information 

fiable sur l'état de l'environnement" (article 41.3). Ensuite, en 2004, le protocole de Kyoto a été signé 

et la Russie a su l'appliquer comme l'a démontré sa baisse de 50 % des émissions de gaz à effet de 

serre entre 1990 et 2011 selon les statistiques mondiales de la Convention Cadre des Nations Unies sur 

le Changement Climatique. Enfin, Moscou a adopté en 2009 une doctrine climatique qui acceptait la 

responsabilité de l'être humain dans le processus du réchauffement climatique.  

 

 La certaine sensibilité de la Fédération de Russie pour l'environnement est toujours en  

vigueur : la Russie s'engage à respecter une chute supplémentaire de 35 % des gaz à effet de serre 

d'aujourd'hui à 2030 ce qui permet à la Russie d'occuper un des premiers rangs mondiaux en terme de 

réduction de son intensité énergétique qui pourrait servir d'exemple sur le reste du monde. Cet objectif 

adopté pendant la COP21 de 2015 à Paris n'est autre qu'une approche réalisable et rationnelle 

qu'assumera la Russie. 

 

Avant tout, le territoire que notre grande nation occupe, aménage et domine lui permet de 

profiter d'importantes ressources forestières qui couvrent 65 % de la superficie russe. La forêt boréale 

de Sibérie absorbant une grande partie du CO2 pourrait fournir 20 % des réductions des émissions 

estimées nécessaires pour limiter le changement climatique à une augmentation de 2°C. Selon notre 

président de la Fédération de Russie, Vladimir Poutine, la Russie fait beaucoup pour préserver ces 

"poumons de la planète" qui jouent un rôle essentiel. 

 

Ensuite, bien que la Russie possède un système nucléaire propre, stable et efficace, elle essaye 

de se diriger vers de nouvelles technologies moins consommatrice comme l'énergie hydraulique très 

puissante avec les nombreux fleuves et rivières de la Russie y qui progressivement se renforce pour ne 

plus être dépendante des énergies fossiles. La Russie développe beaucoup aussi l'exportation du gaz 

qui est, de fait, beaucoup moins polluant que le charbon et le fuel. 

 

Cependant, la Russie croit en l'économie énergétique et limite progressivement la 

consommation d'énergie à travers la rénovation d'infrastructures désormais inadéquates. De ce fait, le 

changement des mentalités vers une véritable prise de conscience environnementale s'appuie aussi sur 

des raisons économiques. 

 

De la part des citoyens russes, force est de mentionner les initiatives qui sont apparues peu à 

peu, et de plus en plus nombreuses : entre autres le tri sélectif et le mouvement d'une coopérative 

agricole de nouveau genre qui nait dans des groupes de petites exploitations biologiques en Russie. 

Ces coopératives agricoles lancent des projets pour nous faire évoluer vers un monde plus sein en 



valorisant les grandes terres de Russie et en exportant leurs produits de haute qualité à travers le 

monde entier. 

 

Ainsi, mettre en pratique les ambitieux plans de la Russie requiert de mener à bien des 

mesures d'accompagnement telles des réformes administratives, des changements dans le financement 

de ces projets, par exemple en matière des prix de l'énergie. La Russie soutient la majorité des 

conventions et des traités sur l'environnement identifiés comme fondamentales par les Nations Unies 

et promeut les ressources novatrices afin d’instaurer une prise de conscience de la société pour que 

nous continuions à vivre ensemble dans un environnement pur.   


